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« Sans doute, trois semaines ne sont presque rien pour nous ici, mais pour 
toi qui es en visite ici et qui ne doit rester en tout que trois semaines, 
pour toi, c’est tout de même un bon bout de temps. Commence donc par 
t’acclimater, ce n’est pas si facile, tu verras. (…) Tu verras ici du nouveau 
de toute sorte, sais-tu ? Quant à ce que tu dis de moi, ça ne va tout de 
même pas comme sur des roulettes. Tu sais, « rentré dans trois semaines », 
ce sont des idées d ’en bas. C’est vrai que je suis brun, mais surtout le hâle 
qui provient de la réverbération de la neige, et ça ne prouve pas grand-
chose, comme Behrens dit toujours, et à la dernière consultation 
générale, il m’a dit que j’en avais bien encore pour six bons petits mois. »

Écrit par Thomas Mann entre 1912 et 1923 après un séjour en 
1911 à Davos (Suisse), ce roman raconte l’histoire de Hans 
Castorp venu rendre visite à son cousin Joachim Ziemssen en 
cure au sanatorium Berghof. Le héros est fasciné par le 
microcosme des «gens d’en haut», leur quotidien scandé de 
rituels. Il ne devait rester que trois semaines, mais il ne 
redescendra de la «Montagne magique» que sept ans plus tard.

Télérama nous donne trois raisons de (re)lire La Montagne 
magique. 
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